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Contexte de l’enquête : combler le manque 
d’informations, engager une coopération de site 

1. Dresser un état des lieux propre aux pratiques des

communautés en SHS en matière de données : production,

stockage, diffusion, besoins d’accompagnement (enquête

quantitative)

2. Cerner le rapport que les chercheurs en SHS entretiennent

avec la notion de données de recherche (enquête

qualitative)

3. Proposer une offre d’accompagnement qui reflète les

préoccupations des chercheurs en SHS pour chaque

établissement mais aussi en prévision de la mise en place de

services mutualisés

Lien vers les résultats de l’enquête : https://univ-lyon3.hal.science/hal-04087568/

https://univ-lyon3.hal.science/hal-04087568/
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Les enseignements tirés de l’enquête

1. Ne dites pas 
« données » ou 
« reproductibilité », 
dites plutôt…

« Les chercheurs en SHS ont parfois 
l’impression qu’ils n’ont pas de 

données. » 
Chercheuse en philosophie

« Je n’aime pas le terme résultats, 
je produis plutôt des analyses. Je  
m’interroge sur le sens de ce que 

l’on nous demande. »
Chercheur en anthropologie

« Je pense que la question se pose 
différemment pour des biologistes, 
des physiciens, des personnes qui 

sont dans des projets très collectifs 
et où il y a une continuité. »
Chercheur en linguistique

« Il ne s’agit pas de reprendre, 
comme en sciences dures, les 

résultats ou travaux qui 
appartiennent au laboratoire. Ce 
n’est pas du tout le cas dans ma 

discipline. » 
Chercheuse en droit

« Je constate que mes collègues en 
sciences expérimentales sont de 
plus en plus dans une approche 

open science et doivent rendre les 
données plus ou moins disponibles 

pour pouvoir publier. »
Chercheur en économie
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2. Ne dites pas 

plan de gestion de 

données, dites 

plutôt…
« Il y a un problème d’inadéquation entre 

le PGD et la réalité concrète des 
disciplines, ce qui pose la question de 

l’utilité de ce travail. Le PGD donne une 
impression de complication extrême pour 
dire des choses banales et communes qui 

ne méritent pas tant de réflexion que 
cela. »

Chercheur en philosophie

« Je suis sur des schémas de sauvegarde 
qui ne sont pas satisfaisants et je me 

rends compte que des projets que j’avais 
menés il y a une trentaine d’années 

m’auraient été bien utiles. La recherche 
est un horizon long et il faudrait de vrais 

plans de pérennisation. »
Chercheur en sciences de gestion

« On monte des sites web, sur la 
littérature francophone par exemple. Ce 

n’est pas très difficile en prenant un 
prestataire. Le problème, c’est la 

maintenance. Les URL sont fragiles, les 
noms de domaine peuvent ne pas être 

maintenus, etc. Nous cherchons une 
solution pérenne. »

Chercheur en littérature
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3. Diffuser ses 

données, c’est 

bien, à condition 

de bien les stocker 

au préalable…

« Si les données appartiennent à 
l’État, l’État doit nous donner les 

moyens de stockage. »
Chercheuse en psychologie

« C’est l’établissement qui a la 
responsabilité de vous aider en 
tant que chercheur pour bien 

stocker vos données. » 
Chercheur en linguistique

« Je me suis fait balader de 
service en service pour connaître 

la marche à suivre pour bien 
respecter la loi sur la collecte et 
le stockage de données dans le 

cadre d'une recherche. »
Doctorant en sciences de gestion

« Très clairement, on est hors les 
clous de tout. J’ai des bases de 

données sur mon ordinateur que je 
ne devrais pas avoir. On est sur une 

hétérogénéité des pratiques. »
Chercheuse en psychologie
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Les enseignements tirés de l’enquête

F.A.Q. 

Aide au choix et à 

l’utilisation de logiciels 

de traitement de 
données

Archives de 

l’établissement et 

service d’archives 
départementales

Projet de signalement 

des entrepôts 

thématiques de 
confiance

Réponse en deux 

temps : ressources en 

ligne et appui du DPD si 
besoin



Pour résumer…

1. La « donnée » n’est pas une donnée spontanée en SHS ! Il

faut plus qu’un service d’accompagnement aux données

pour susciter l’adhésion.

2. La diffusion est une pratique minoritaire et ne deviendra pas

une pratique de routine seulement à travers les injonctions au
partage.

3. L’enjeu du stockage ne doit pas être sous-estimé.


